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SERVICES
SOS
Ambulances . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 144

Police
Appels urgents . . . . . . . . . . . . . . . . . 117
CEA (Centrale alarmes) 026 305 17 17

Centres d’intervention
Nord: Domdidier . . . . . 026 305 66 71
Centre: Grang.-Paccot 026 305 68 11
Sud: Vaulruz . . . . . . . . . 026 305 67 41

Feu
Fribourg . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 118

Permanence médicale
Fribourg et Sarine* . . . 026 350 11 40
Glâne . . . . . . . . . . . . . . . 026 350 11 40
Gruyère . . . . . . . . . . . . . 026 350 11 40
Veveyse . . . . . . . . . . . . . 026 350 11 40
Avenches, Payerne . . . . 0848 133 133
Broye fribourgeoise . . . 0848 133 133
Morat et Lac . . . . . . . . . 0900 670 600

Permanence dentaire
Fribourg: SSO-Fribourg, ts les jours
0848 14 14 14*
Sud fribourgeois: SSO-Fribourg
026 919 35 30*
Broye: SSO-Fribourg
0848 14 14 14*
* Paiement comptant

Perm. chiropratique
sa-di et jours fériés de 9 à 12 h
079 626 55 54

Aide aux victimes
Centre LAVI | Consult. pour enfants,
hommes et victimes de la route |
026 305 15 80.
Solidarité Femmes/Centre LAVI |
Consult. femmes |
026 322 22 02.
SOS Enfants | Perm. enfants, parents,
jeunes | 147.
Main tendue 24 h sur 24 . . . . . . . . 143
SOS futures mamans |
Perm. tél. 24 h sur 24 |
026 3 220 330.
Accueil de nuit «La Tuile» | Toit, re-
pas pour les pers. sans logis | rte de
Marly 25 | Fribourg | 026 424 43 21 |
Ouv. dès 19 h.
Info sida | Antenne | 026 424 24 84.
SOS-Alcool 24 h/24 | 0848 805 005.

Pharmacies de garde
FRIBOURG:
Vendredi 12 septembre 2014
Pharmacie Amavita St-Barthélémy
Route de Tavel 2
di et fériés 9 h 30-11 h 30, 17 h-18 h
En dehors des h d’ouv. 026 350 11 44

ROMONT
Pharmacie Frey
026 652 23 12
di et jours fériés 10-12 h, 17-18 h

BULLE
Pharmacie Capitole Serpent
026 912 33 00
sa 8-12 h, 13 h 30-16 h; di 10-12 h,
17 h 30-18 h 30, lu 9-12 h, 14-18 h 30

BROYE: Pharmacie Plus de la Poste
Payerne, 0848 133 133

VEVEYSE: Pharmacie St-Denis
Châtel St-Denis, di et férié de 10 h 30 à
11 h 30, 021 948 30 00

LAC: No général: 026 670 35 35

SINGINE: cas urgents: 026 350 11 44

Seule la liste officielle des résultats
de la Loterie Romande fait foi.

www.loro.ch

ORDRE EXACT:

MILIEU:
TOUS LES ORDRES:

56
Fr. 442.60
Fr. 147.50

6

Fr. 4.40

2220 2927
41

35
5249 63

4321

1817

12

55

8

62

5

Tirages du 11 septembre 2014

1 2 3 4 5 8 12

17 18 20 22 27 29 35
41 49 52 55 62 63

Tirages du 11 septembre 2014

www.loro.ch
de la Loterie Romande fait foi.

Seule la liste officielle des résultats

JEUX

La règle du SUDOKU est on ne
peut plus simple. Le but est de
compléter la grille en utilisant
les chiffres de 1 à 9 et en
tenant compte que chaque
ligne, colonne et carré contient
tous les chiffres une seule fois.

Retrouvez la solution avec
une nouvelle grille dans la
prochaine édition de

La Liberté
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MOTS CROISÉSby Ex-perience.ch

SOLUTION DU JEUDI 11 SEPTEMBRE

Horizontalement
1. Vérifier les comptes.
2. Trop employée. Amant d’avant.
3. Le chef l’aura écrasée. Est passé
avec succès des courts à la scène.
4. Divinités belliqueuses. Envoyé du
souverain pontife.
5. Evoquent de noirs souvenirs. Dans
l’arsenal des précédents?
6. Le sanglier y prend ses aises. Sol
de La Flotte.
7. Devient interne. Une meule au goût
des jeunes.
8. Devenu solidaire. Utiles pour ceux
qui veulent rester dans l’ombre.
9. On les met dans le bain. Tentera la
fortune.
10. Mise bas.

Verticalement
1. Professionnelle de la mise en plis.
2. Travailler à vue d’œil.
3. Personnage-culte. Prêt à rendre
service.
4. Outil de précision. Condition
restrictive.
5. Général américain, héros du Sud.
Beaux blonds barbus.
6. Le cérium. A la gomme. Dès le
chant du coq.
7. Maladie contagieuse des abeilles.
8. Sculpteur italien. Elle est au coin
du bois.
9. Faire monter la tension.
10. Un homme pauvre. Facteur
musical.

Horizontalement
1. Purgatoire. 2. Asile. Ilot.
3. Rudérales. 4. Trenet. Sel.
5. Epée. Ta. Eu. 6. NES. Sème.
7. AR. Renonce. 8. Pendu. Et.
9. Restaurant. 10. Existe. Usé.

Verticalement
1. Partenaire. 2. Usurper. Ex.
3. Ridées. Psi. 4. Glène. Rets.
5. Aéré. Sénat. 6. Attendue.
7. Oïl. Amour. 8. Iles. En. Au.
9. Rosée. Cens. 10. Et. Lunette.

Entre documentaire et émotion
PHOTOGRAPHIE • Un livre de Patrick Lopreno propose une vision artistique du quotidien
de quatre monastères, dont trois fribourgeois. Un travail sur l’ombre et la lumière.
VALÉRIE VUILLE

Des moines, comme des apparitions, tra-
versent l’obscurité. La photographie de
couverture du livre «Monastères» de Pa-
trick Lopreno invite à commencer un
voyage initiatique, qui emmène le lecteur
à découvrir la vie de cloître dans son quo-
tidien humain et mystique. Pour son pro-
jet, le photographe a partagé la vie de qua-
tre monastères, dont ceux d’Hauterive, de
Montorges et de Notre-Dame de Fatima à
Orsonnens, dans le canton de Fribourg.

Comment vous est venue l’idée de cet
ouvrage?

Patrick Lopreno: Mon pre-
mier projet photographique,
«Puzzle Carcéral», porte sur
les prisons et l’enfermement.
Lorsque j’y travaillais, j’ai re-
marqué que des détenus

avaient une bible ou un coran, d’autres
avaient fabriqué des petits autels eux-
mêmes. J’ai eu envie d’approfondir la
question et je me suis alors tourné vers les
moines, qui vivent leur religiosité dans
l’enfermement. J’ai rapidement pris
contact avec des monastères, que j’avais
préalablement sélectionnés selon des affi-
nités de pensées. Ils n’ont pas tout de suite
accepté. Ce fut un travail de longue ha-
leine, car les moines avaient beaucoup de
craintes.

Comment avez-vous réussi à les convaincre?
En formant, au fil des négociations, une
relation de confiance. Certains m’ont éga-
lement dit qu’ils avaient changé d’avis
après avoir vu mon travail sur les prisons.
En tant que photographe, je ne voulais pas
être censuré, ni faire un guide touristique
des monastères, en montrant seulement
ce que l’on me présentait. J’ai demandé à
être totalement libre de mes mouvements
et à pouvoir photographier tout ce que je
voulais sans censure. C’est une des causes
de ces longues négociations. Elles se sont
même prolongées jusqu’à l’impression du
livre. J’ai en effet donné un droit de regard
aux moines sur la publication. Je n’ai pas
été censuré sur les photos mais nous
avons beaucoup discuté sur les textes.
Certains mots les froissaient. Je me suis
donc transformé enmédiateur et je devais
jongler entre les demandes des monas-
tères et les délais commerciaux, qui
m’étaient imposés.

Vous aviez ainsi toute liberté de mouve-
ment, quelle position avez-vous choisi
d’adopter en tant que photographe?
Je viens du documentaire et je voulais
capter la vie quotidienne sur le vif. J’es-

sayais ainsi d’avoir une juste distance. Je
m’insinuais dans leur quotidien et je de-
venais invisible. Pour moi, il était très im-
portant de pouvoir montrer la vie de ces
personnes coupées du monde dans leur
quotidien et leur croyance. Dans le livre,
cela se traduit par un mélange entre des
images très documentaires et des images
esthétisantes, purement émotionnelles.
Certains moments, l’émotion parle plus

que la réalité. Il faut trouver l’équilibre en-
tre les deuxmondes.

Comment se traduit cet équilibre?
Par la complémentarité des photos tout
d’abord. Une image montre un moine en
train de manger et la suivante du brouil-
lard ou de la buée sur une vitre. J’ai égale-
ment essayé d’intégrer la thématique de la
limitation dans ma technique. Je travaille

en argentique, en format rectangle de
24 cm sur 36 cm. Il y a donc une restriction
à travers le cadre et les poses. Après
36 photos, il faut recharger. Je ne voulais
pas travailler avec du numérique et bom-
barder de photos mais au contraire devoir
me restreindre au nombre de pellicules
que j’avais apportées. J’ai également fait un
travail important sur la lumière naturelle,
qui peut évoquer beaucoup. La photogra-
phie devient alors une obscurité sculptée
par la lumière.

Ce travail sur la lumière vous a également
permis de retranscrire une atmosphère
presque mystique.
Oui, j’ai essayé de reproduire cette atmo-
sphère de prière et de recueillement par
les jeux de lumières et d’ombre. Je n’ai pas
fait ce projet par conviction religieuse,
mais je souhaitais respecter les croyances
des moines. Même en prenant cette dis-
tance, j’ai été touché. Un jour, je me suis
levé à 4h du matin et j’ai écouté avec eux
jusqu’à 6h des chants grégoriens. C’était
un moment magnifique, c’est long et
puissant.

Vous en êtes donc ressorti changé?
Oui, j’ai été touché et j’ai changé ma vi-
sion des moines. J’ai eu un accueil très
chaleureux à Hauterive et j’ai eu l’occa-
sion d’avoir de belles discussions. L’un
d’eux s’est d’ailleurs proposé pour écrire
la postface de mon livre. On pense que
ce sont des personnes qui fuient le
monde par lâcheté, mais c’est le
contraire, il leur faut une énorme force
individuelle et collective. Beaucoup ont
un avis très pointu sur le monde et l’ac-
tualité, avec un côté progressiste, hors de
la société consumériste.

Vous parlez d’un des trois textes du livre,
pourquoi avoir choisi cette forme très
épurée ou mots et images sont séparés?
Il faut savoir que ce livre, c’est mon projet.
Je suis allé voir l’éditeur, il l’a accepté et
c’était ensuite à moi de travailler. Dès le
départ, je ne voulaismettre ni chapitres, ni
légendes à côté des photos, ni comparti-
mentations thématiques. Je voulais inviter
le lecteur à un voyage initiatique à l’inté-
rieur de ce monde clos, le plus épuré pos-
sible. Le livre contient une préface de Phi-
lippe Borgeaud, (professeur de science
des religions à l’Université de Genève
ndlr.), une introduction que j’ai écrite et
une postface écrite par unmoine d’Haute-
rive. Ces textes portent chacun un autre
regard sur le livre. I
> Patrick Gilliéron Lopreno, «Monastères»,
Ed. Labor et Fides.

«Monastères» montre des moines à la fois humains et mystiques.
© PATRICK GILLIÉRON LOPRENO


